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PENSIONS DES RETRAITÉS 

UNE AUGMENTATION DE 10 %

À PARTIR DU 1er MAI

Le ministre du Travail, de l’Emploi 
et de la Sécurité sociale a annoncé la date
officielle d’entrée en vigueur des
augmentations accordées aux retraités.
Cette mesure, décidée par le président de
la République lors d’une réunion du Conseil
des ministres, prévoit une revalorisation
des pensions à hauteur de 10 %.

OPÉRATION MILITAIRE À TÉBESSA 

 Le général s’est adressé aux militaires auxquels il a présenté ses condoléances 
et a également transmis les salutations et félicitations du président 

de la République, Abdelmadjid Tebboune.
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Les services de sécurité d’El Oued ont réussi à
mettre fin à l’activité d’un groupe criminel
spécialisé dans la fabrication de fusils et de
pistolets traditionnels, a indiqué jeudi dernier
la Direction générale de la sécurité nationale
dans un communiqué. L’opération a été
réalisée cette semaine par l’équipe de
recherche et d’intervention de la sûreté de la
wilaya d’El Oued, suite à l’exploitation des
informations faisant état de l’activité de ce
groupe, précise la même source. Les
investigations ont abouti à la découverte d’un
« atelier clandestin de fabrication et de
réparation de fusils et pistolets traditionnels
au niveau d’une des communes de la wilaya

d’El Oued », ajoute le communiqué.
Il s’agit, en fait, souligne-t-on, d’un domicile
familial que le propriétaire a transformé en
atelier. Lui et son complice qui écoulait la
marchandise, en achetant et vendant les
armes fabriquées, ont été arrêtés et remis à la
justice.
L’opération a permis en outre de récupérer 10
armes à feu de cinquième catégorie (fusils de
chasse et pistolets), 7 armes traditionnelles
manuelles (fusils Karabila), un fusil à air
comprimé, ainsi qu’une somme d’argent
estimée à 1 678 000 DA et de montants en
devises étrangères, toujours selon la même
source.
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UN DOMICILE TRANSFORMÉ EN UN ATELIER 
DE FABRICATION D’ARMES À FEU

EL OUED

Le ministre des Affaires religieuses
et des Wakfs, Youcef Belmehdi,  a
dirigé la cérémonie inaugurale du «
Prix d'Algérie pour la récitation du
Saint Coran » jeudi soir à Alger. Cet
événement est organisé sous
l'égide  du président de la
République, M. Abdelmadjid
Tebboune.
Cette compétition, dont les activités
continueront jusqu'à demain, inclut
la sixième édition du concours
national de récitation, psalmodie et
d'exégèse du Saint Coran, ainsi que
la vingt-deuxième édition du
concours encourageant les jeunes
récitants du Saint Coran. 
Durant cet événement, le ministre a
déclaré que « l'Algérie est
désormais une destination
convoitée par les récitateurs du
Saint Coran provenant de tous les
coins du globe », mettant en
évidence que le pays compte des
conseils Iqraa réunissant « plus de
120 professeurs éminents
spécialisés dans la science des
lectures coraniques ».
M. Belmehdi a salué les initiatives
prises par l'État, via le département

des affaires religieuses et des
wakfs, ainsi que les institutions
associées, en soulignant la
présence d'universités «ayant des
récitants maîtrisant les dix lectures
du Saint Coran ». Il a également
mis en valeur le soutien accordé
aux écoles coraniques, aux zaouïas
et autres établissements dédiés à
former des récitants experts dans
l'art de la psalmodie et de la
récitation. Il a aussi souligné que
l'Algérie a obtenu des positions de
premier plan dans plusieurs
compétitions internationales de
mémorisation et de récitation du

Saint Coran. 
Dans ce cadre, le
ministre a loué l'intérêt
spécifique que porte le
président de la
République à ce
concours, tout en
soulignant « son appui
à tout ce qui peut
consolider
l'attachement du
peuple algérien à son
identité religieuse et
nationale et à sa

véritable référence ».
De plus, M. Belmehdi a annoncé
que le décret concernant le Prix
d'Algérie pour la biographie du
Prophète (Sira nabaouia) sera
divulgué « prochainement ».  Le
concours national du «Prix d'Algérie
pour la récitation du Saint Coran» a
attiré la participation de 15
candidats qui ont moins de 25 ans.
Le concours de jeunes récitants du
Saint Coran a, quant à lui, attiré
quinze (15) participants, tous âgés
de moins de 15 ans. La clôture se
déroulera  la nuit du 27 Ramadan.

Amira Benhizia

Lors de son passage, jeudi dernier,
devant les élus de l’Assemblée populaire
nationale (APN), le ministre de l’Intérieur,

des Collectivités locales et des
Transports a fait savoir que les travaux

de mise à niveau de l’ancienne aérogare
de l’aéroport d’Annaba sont terminés. M.

Saïd Sayoud explique que la mise en
service de cet espace est programmée

«au plus tard» à la fin du premier
semestre de l’année en cours.

Le ministre, qui précise que l’aéroport
d’Annaba figure parmi les priorités de
son secteur, explique que le chantier,
conduit par les services spécialisés du
ministère des Travaux publics et des
Infrastructures de base, a notamment

concerné les « tracés des voies d’accès
pour la gestion des mouvements des

avions». La mise en service de ce
second terminal devra renforcer les

capacités du site. La capacité d’accueil
simultanée de l’aéroport Rabah-Bitat est

en effet de «11 avions au niveau de
l’aérogare principale» et «7 avions sur le
second terminal, dont 3 emplacements

pour les avions moyens et gros
porteurs».

Par ailleurs, l’aéroport d’Annaba, qui
comporte deux pistes, une principale de
3 000 mètres de longueur et 45 de large
et une secondaire de 2 190 mètres est 

«techniquement capable d’accueillir tous
les types d’avions», insiste Saïd Sayoud,
notamment les gros porteurs utilisés lors

du pèlerinage. Cette année, «six vols
vers La Mecque sont programmés

depuis Annaba, dont trois par Air Algérie
et trois autres par la compagnie

saoudienne. Le ministre ajoute en ce
sens que le site s’adapte en permanence

à l’augmentation de la fréquentation et
du nombre des vols. Ainsi, après des

travaux effectués en 2025 sur le terminal
principal, une prochaine modernisation
devrait être budgétisée en 2027, «en
fonction des résultats des études»

techniques.

LES TRAVAUX DE MISE 
À NIVEAU DE L’ANCIENNE

AÉROGARE DE L’AÉROPORT
D’ANNABA TERMINÉS

«PRIX D’ALGÉRIE POUR LA RÉCITATION DU SAINT CORAN»
QUAND LA RÉCITATION CORANIQUE

RASSEMBLE LES TALENTS À ALGER

Une personne est décédée et huit autres ont été blessées dans
un accident de la circulation survenu hier matin au niveau de
la RN3, sur l'axe dépendant de Hassi-Messaoud et In-Amenas,
selon un premier bilan de la Protection civile. L'accident s'est
produit à 80 km de Hassi-Messaoud, suite à une collision entre
un camion semi-remorque et un bus de transport de
voyageurs assurant la liaison Djanet-Constantine, a-t-on
précisé.
Une enquête a été ouverte par les services sécuritaires
territorialement compétents pour déterminer les
circonstances de l'accident. 

OUARGLA 
UUNN MMOORRTT EETT HHUUIITT BBLLEESSSSÉÉSS DDAANNSS UUNN AACCCCIIDDEENNTT 

PPRRÈÈSS DDEE HHAASSSSII--MMEESSSSAAOOUUDD
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Le président de l’Union
interparlementaire arabe
(UIPA) et de l’Assemblée
populaire nationale (APN),
Brahim Boughali, a exprimé,
vendredi dernier, sa
profonde inquiétude et sa
ferme condamnation face à
la décision des autorités
d’occupation de maintenir la
fermeture des portes de la
mosquée Al-Aqsa aux
fidèles musulmans durant le
mois sacré de Ramadan.

Dans un communiqué publié au nom
de l’UIPA, M. Boughali a estimé que
ces pratiques constituent « une
atteinte manifeste à la sacralité de
ce mois béni », ainsi qu’à
l’importance religieuse et historique
de la mosquée Al-Aqsa, première
qibla et troisième lieu saint de
l’Islam. Selon lui, ces mesures
heurtent également les sentiments
de centaines de millions de
musulmans à travers le monde.
Le responsable a souligné que ces
actions « portent gravement atteinte
au statu quo historique et juridique à
Al-Qods et à la mosquée Al-Aqsa ».
Elles représentent, selon lui, une
violation flagrante du droit
international ainsi que des
résolutions pertinentes de la légalité
internationale, notamment celles
réaffirmant la nullité de toute
tentative visant à modifier l’identité
arabe, islamique et chrétienne de la
ville sainte ou à porter atteinte à la
liberté de culte dans les territoires
palestiniens occupés.

L’Union interparlementaire arabe a,
dans ce cadre, réaffirmé son
attachement aux droits inaliénables
du peuple palestinien, en particulier
son droit à établir un État
indépendant et souverain dans les
frontières du 4 juin 1967, avec Al-
Qods pour capitale.
L’organisation a également rappelé
que la mosquée Al-Aqsa, dans son
intégralité, constitue un lieu
exclusivement dédié au culte
musulman. Elle a insisté sur le fait
que la gestion de ses affaires
religieuses et de ses biens de waqf
relève exclusivement du
Département des waqfs islamiques
d’El-Qods, rattaché au ministère
jordanien des Waqfs, conformément
au statu quo historique et aux
accords internationaux en vigueur.
Dans ce contexte, l’UIPA a
fermement dénoncé la décision des
autorités d’occupation de maintenir
les portes de la mosquée fermées,
empêchant ainsi les fidèles d’y

accomplir leurs rites religieux. Elle a
qualifié cette décision « d’acte
hostile et de provocation
dangereuse portant atteinte à la
liberté religieuse », susceptible
d’accroître les tensions et l’instabilité
dans la région.
L’organisation a également exprimé
son rejet de toute mesure unilatérale
visant les lieux saints musulmans ou
chrétiens à Al-Qods, appelant à
l’annulation immédiate de ces
décisions et à la cessation de toutes
les agressions contre la mosquée Al-
Aqsa et les autres symboles
religieux.
Selon le communiqué, la poursuite
de telles pratiques pendant le mois
sacré de Ramadan constitue une
provocation à l’égard des
musulmans du monde entier et
pourrait alimenter les tensions
religieuses dans la région. L’UIPA a
ainsi tenu les autorités d’occupation
pour pleinement responsables de
toute conséquence grave pouvant

découler de ces agissements.
Par ailleurs, l’organisation a appelé
la communauté internationale,
notamment le Conseil de sécurité
des Nations unies, l’Assemblée
générale des Nations unies,
l’Organisation de la coopération
islamique (OCI), ainsi que les
instances parlementaires régionales
et internationales, à assumer leurs
responsabilités juridiques et
morales.
Elle les a exhortées à exercer des
pressions effectives sur les autorités
d’occupation afin d’obtenir la
réouverture de la mosquée aux
fidèles musulmans et d’assurer une
protection internationale au peuple
palestinien et à ses lieux saints.
Enfin, l’UIPA a salué la résistance et
la détermination du peuple
palestinien à Al-Qods et dans
l’ensemble des territoires
palestiniens occupés, tout en
rendant hommage aux fidèles qui
maintiennent une présence
constante aux abords de la mosquée
Al-Aqsa afin de préserver son
identité arabo-musulmane.
L’organisation a conclu son
communiqué en affirmant que la
question d’Al-Qods et de la mosquée
Al-Aqsa demeurera au cœur de ses
priorités. Elle a réitéré son
engagement à poursuivre la
coordination des efforts
parlementaires arabes et
internationaux pour protéger la ville
sainte et ses lieux sacrés jusqu’à ce
que le peuple palestinien obtienne
sa liberté, son indépendance et que
la justice, fondée sur les lois divines
et le droit international, soit rétablie.

Abir Menasria

MAINTIEN DE LA FERMETURE DE LA MOSQUÉE AL-AQSA AU RAMADAN

VVIIVVEE CCOONNDDAAMMNNAATTIIOONN DDEE 
LL’’UUNNIIOONN IINNTTEERRPPAARRLLEEMMEENNTTAAIIRREE AARRAABBEE

Brahim Boughali, 
président de l'Union

interparlementaire arabe
(UIPA) et de l'Assemblée

populaire nationale (APN)

Le Général d’armée Said Chanegriha, ministre
délégué auprès du ministre de la Défense
nationale, chef d’état-major de l’Armée nationale
populaire, s’est rendu ce samedi dans le secteur
militaire de Tébessa relevant de la cinquième
région militaire, a indiqué le ministère dans un
communiqué. 
Sur le lieu, Chanegriha a inspecté les postes
militaires ayant participé à l’opération spéciale
effectuée  les 12 et 13 mars 2026, dans le cadre de
la lutte contre le terrorisme, a rapporté le
communiqué. Une opération, rappelle la même
source qui a permis l’élimination de sept (7)
terroristes et la récupération de sept (7) pistolets-
mitrailleurs de type Kalachnikov ainsi qu’une
quantité considérable de munitions, en plus
d’autres effets.
Le général d’armée s’est adressé par ailleurs aux

militaires auxquels il a présenté ses condoléances
pour leurs collègues tombés en martyr lors de
l’opération saluant l’esprit de sacrifice dont ils ont

fait preuve et leur travail héroïque. Il leur
a également transmis les salutations et
félicitations du président de la
République, Abdelmadjid Tebboune, a
ajouté le communiqué, a indiqué le
communiqué.
Par ailleurs, le général d’armée  a donné
une série d’instructions, exhortant
chacun à redoubler d’efforts pour
protéger la sécurité du pays et des
citoyens et à continuer de lutter contre
les résidus du terrorisme avec
détermination. A l’occasion, il a réaffirmé
la pertinence de l’approche adoptée
pour combattre les restes des groupes

terroristes afin d’éradiquer ce phénomène de notre
pays, a conclu le communiqué. 

R. N.

OPÉRATION MILITAIRE À TÉBESSA 
LE GÉNÉRAL D’ARMÉE CHANEGRIHA SUR LES LIEUX

Des détachements de l’Armée nationale
populaire ont réussi, vendredi dernier, à
neutraliser trois (3) autres terroristes
dans le Secteur militaire de Tébessa, en
5e Région militaire, élevant ainsi le bilan
à sept (7) terroristes abattus, dont deux
émirs, a indiqué un communiqué du
ministère de la Défense nationale
(MDN).
"Dans le cadre de la lutte antiterroriste
et en poursuivant l’opération de qualité
menée par des détachements de

l’Armée nationale populaire, la nuit
d’hier jeudi 12 mars 2026 dans le
Secteur militaire de Tébessa, en 5e
Région militaire, les mêmes
détachements ont réussi ce vendredi 13
mars 2026 à neutraliser trois autres
terroristes dans la même zone et à
récupérer trois pistolets mitrailleurs de
type kalachnikov", précise la même
source. Le bilan s’élève ainsi à "sept
terroristes abattus, dont deux émirs, en
l’occurrence le terroriste Youcef Salah

et le terroriste Haddad Bilal", avec "la
récupération de sept pistolets
mitrailleurs de type kalachnikov et une
quantité de munitions et d’autres effets".
"Lors de l’accrochage avec ce groupe
terroriste, trois militaires sont tombés au
champ d’honneur", souligne le
communiqué, ajoutant qu’"en cette
douloureuse épreuve, M. le Général
d’Armée Saïd Chanegriha, ministre
délégué auprès du ministre de la
Défense nationale, chef d’état-major de

l’Armée nationale populaire, présente,
en son nom et au nom de l’ensemble
des personnels de l’ANP, ses sincères
condoléances et fait part de sa profonde
compassion aux familles des chouhada,
priant Allah Le Tout-Puissant, en ce
mois sacré, de leur prêter force et
courage et d’accorder Sa grande
miséricorde aux défunts. À Allah nous
appartenons et à Lui nous
retournerons".

ANP : TROIS AUTRES TERRORISTES ABATTUS DANS LE SECTEUR MILITAIRE DE TÉBESSA
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La distribution des autobus
importés ces derniers mois
dans le cadre du programme
de renouvellement de la flotte
nationale de transport public
débutera dans les prochains
jours. 

L’annonce a été faite par le ministre de
l’Intérieur, des Collectivités locales et
des Transports, Saïd Sayoud, lors de
la séance plénière consacrée aux
questions orales à l’Assemblée
populaire nationale (APN).
Selon le ministre, une part importante
des 10 000 véhicules prévus par ce
programme est déjà réceptionnée.
Leur répartition entre les différentes
wilayas, notamment au profit des
Établissements publics de transport
urbain et suburbain (Etus), devrait
s’effectuer rapidement. Plus de la
moitié des wilayas devraient ainsi être
équipées avant la fin du mois de mars.
Répondant aux députés, Saïd Sayoud
a précisé que le programme de
distribution vise à couvrir entre 50 et
60% des wilayas dans les quinze
prochains jours. Cette rapidité
d’exécution est rendue possible par le
stockage préalable d’une grande
partie des véhicules dans plusieurs
zones de dépôt à travers le pays.
Les premières wilayas concernées
seront celles qui enregistrent la plus
forte densité de population,
notamment Annaba, Constantine,

Alger, Oran et Sétif. Dans une
seconde phase, la distribution
s’étendra aux autres wilayas,
parallèlement à la réception
progressive du reste des autobus et
en fonction des besoins et des
spécificités de chaque région.
À travers ce programme, les autorités
entendent moderniser et renforcer les
capacités des Etus, en particulier
dans les grandes villes. L’objectif

affiché est d’améliorer la qualité du
service de transport public et d’offrir
de meilleures conditions de confort
aux usagers. Cette opération devrait
également s’accompagner d’une
réorganisation des lignes et d’une
attention particulière à la rentabilité du
réseau.
Décidé et annoncé en août 2025 par
le président de la République, le
programme d’importation de 10 000

autobus comprend des
véhicules de différents types
et capacités afin de répondre
aux besoins de l’ensemble
des régions du pays.

DES VÉHICULES 
DE 24 À 100 PLACES

Le ministre a précisé qu’une
partie des autobus importés
est spécialement adaptée
aux zones montagneuses,
notamment dans les wilayas
de Béjaïa, Bouira, Skikda ou

encore dans les hauteurs de Collo.
D’autres seront affectés en priorité
aux lignes des régions du Sud.
La flotte comprend une large gamme
de véhicules, allant de 24 à 100
places. Les bus de petite capacité
seront principalement destinés aux
zones difficiles d’accès et aux lignes à
faible affluence. Cette stratégie vise à
réduire les coûts d’exploitation tout en
augmentant la fréquence des
rotations.
En effet, sur les lignes peu
fréquentées, un bus de 100 places ne
peut généralement effectuer qu’un
départ toutes les heures, voire
davantage. En revanche, l’utilisation
de véhicules plus petits, notamment
ceux de 24 places, permettra
d’envisager des rotations toutes les 30
minutes, améliorant ainsi la
disponibilité du service pour les
usagers tout en optimisant la
rentabilité du réseau. R. S.

DISTRIBUTION DES NOUVEAUX AUTOBUS

PPLLUUSS DDEE LLAA MMOOIITTIIÉÉ DDEESS WWIILLAAYYAASS
ÉÉQQUUIIPPÉÉEESS EENN QQUUIINNZZEE JJOOUURRSS

Le secrétaire général du ministère de la Santé,
Mohamed Talhi, a reçu 
une délégation du Syndicat national algérien
des psychologues (SNAPSY), conduite par
Khaled Keddad, indique un communiqué du
ministère publié vendredi dernier.
Cette rencontre, organisée en présence des
membres de la commission centrale chargée du
dialogue avec les partenaires sociaux, s’inscrit
dans le cadre des orientations du ministre de la
Santé, Mohamed Seddik Aït Messaoudene,
visant à renforcer la concertation avec les
organisations représentatives du secteur.
Les échanges ont porté sur plusieurs questions
professionnelles auxquelles sont confrontés les
psychologues, notamment les conditions de
travail, les perspectives de développement
professionnel, ainsi que les modalités
d’exercice de l’activité syndicale dans un cadre
conforme aux dispositions réglementaires en
vigueur.
À cette occasion, les représentants du syndicat
ont présenté une série de revendications, parmi
lesquelles figure la révision de certains articles
des statuts régissant la profession de
psychologue. Cette révision vise, selon eux, à
corriger certaines insuffisances et à renforcer la
place de la psychologie au sein du système
national de santé.
Les discussions ont également mis en avant la
nécessité de consolider les mécanismes de
communication entre les responsables des
établissements de santé et les représentants
des psychologues. Une telle dynamique, ont
estimé les participants, permettrait de mieux

gérer les préoccupations professionnelles dans
un cadre de collaboration constructive, tout en
garantissant un exercice syndical respectueux
des lois et des règlements.
Par ailleurs, les participants ont souligné
l’importance de renforcer les moyens consacrés
aux services de santé afin de permettre
l’exercice de l’activité psychologique dans des
conditions optimales. Une telle démarche
contribuerait à améliorer l’environnement
professionnel des psychologues tout en
rehaussant la qualité des prestations offertes
aux patients.
De son côté, Mohamed Talhi a réaffirmé
l’engagement du ministre de la Santé à soutenir
le développement des compétences des
professionnels du secteur et à leur assurer un
cadre de travail adéquat. Selon lui, ces efforts
auront un impact direct sur la qualité des soins
et sur la performance globale du système de
santé.
Il a également salué le rôle du Syndicat national
algérien des psychologues, qu’il a qualifié de
«force de proposition » contribuant par ses
initiatives et ses idées à accompagner les
réformes engagées dans le secteur, notamment
dans le domaine de la santé mentale.
À l’issue de la rencontre, le secrétaire général
du ministère a réaffirmé que les canaux de
dialogue et de concertation resteront ouverts
afin de consolider la coopération entre les
différents acteurs du système de santé dans
l’objectif d’améliorer la prise en charge des
patients et la qualité des services sanitaires.

Abir Menasria

MINISTÈRE DE LA SANTÉ-SNAPSY

EXAMEN DES DIFFÉRENTES 
PRÉOCCUPATIONS

PROFESSIONNELLES 
L’Université de la formation continue (UFC) a installé une commission
chargée de piloter sa transition vers le modèle de l’université de
quatrième génération (4.0). L’annonce a été faite jeudi dans un
communiqué de l’établissement.
Cette initiative s’inscrit dans la stratégie nationale de modernisation de
l’enseignement supérieur. L’objectif est clair: adapter l’université
algérienne aux mutations technologiques mondiales et renforcer son
rôle dans l’innovation et la production de connaissances.
À terme, ce modèle devrait être progressivement généralisé à
l’ensemble des universités du pays. Il vise à rapprocher davantage le
système universitaire des réalités économiques et technologiques
actuelles, tout en renforçant sa contribution au développement
national. Selon le communiqué, cette démarche marque une nouvelle
étape vers la construction d’une université intelligente et innovante.
Une université capable d’anticiper les défis futurs et de participer
activement à l’essor de l’économie de la connaissance. Le recteur de
l’UFC, Yahia Djaafri, a souligné que l’établissement dispose déjà de
plusieurs atouts pour réussir cette transformation. Il a notamment
évoqué l’expérience pionnière de l’université dans l’enseignement à
distance et la formation continue.
L’UFC s’appuie également sur un vaste réseau national composé de
55 centres de formation. L’établissement a, par ailleurs, engagé
depuis plusieurs années une orientation claire vers la numérisation,
l’innovation, l’entrepreneuriat et l’intégration des technologies liées à
l’intelligence artificielle.
Dans le cadre de cette transformation, l’université travaille aussi à
l’obtention de la certification ISO 9001. Cette démarche vise à
renforcer la gouvernance interne, améliorer la performance
institutionnelle et consolider la culture de la qualité au sein de
l’établissement.
Le projet prévoit aussi la création d’un campus universitaire intelligent.
Celui-ci s’appuiera sur des laboratoires virtuels et des technologies de
modélisation en trois dimensions (3D). En parallèle, un modèle de
gouvernance numérique sera progressivement mis en place afin de
moderniser la gestion académique et administrative de l’université.
Avec cette transition vers l’université 4.0, l’UFC ambitionne ainsi de
consolider son rôle dans la transformation du système universitaire
algérien et de contribuer activement à la formation des compétences
nécessaires à l’économie du futur. Cheklat Meriem 

MODERNISATION DE L’ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR
L’UFC AMORCE SA TRANSITION
VERS L’UNIVERSITÉ 4.0

L'EDIV RÉCEPTIONNE 568 BUS AU PORT D'ALGER
L'Etablissement de développement de l'industrie de véhicules (EDIV),
relevant de la Direction des fabrications militaires du ministère de la Défense
nationale (MDN), a réceptionné, hier au port d'Alger, 568 bus de différentes
catégories, en provenance de Chine.
Cette opération s'inscrit dans le cadre de la mise en œuvre du programme du
président de la République, Chef suprême des Forces armées, ministre de la
Défense nationale, M. Abdelmadjid Tebboune, pour l'importation de 10.000
bus neufs destinés au renouvellement du parc national des bus de transport
de voyageurs.
Cette cargaison fait partie des 6800 bus programmés pour être réceptionnés
depuis l'Allemagne et la Chine, les livraisons du reste de la commande
devant se poursuivre dans les prochains jours.
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Le gouvernement poursuit le
renforcement de sa politique
sociale avec l’annonce
officielle de l’entrée en
vigueur de la revalorisation
des pensions de retraite. 
Le ministre du Travail, de
l’Emploi et de la Sécurité
sociale, Abdelhak Saihi, a
confirmé jeudi dernier que
les pensions des retraités
bénéficieront d’une
augmentation de 10%,
conformément à la décision
prise par le président de la
République, Abdelmadjid
Tebboune, lors d’une
réunion du Conseil des
ministres.

Lors d’une séance plénière consacrée
aux questions orales à l’Assemblée
populaire nationale, le ministre a précisé
que cette revalorisation  entrera
officiellement en vigueur à partir du 1er
mai prochain, sois la date habituelle
d’augmentation des retraites. 
Selon le ministre, cette augmentation
concerne l’ensemble des retraités affiliés
au système national de retraite. Elle
s’inscrit dans une approche globale visant
à renforcer la solidarité nationale et à
soutenir les catégories sociales les plus
exposées aux fluctuations économiques
et à la hausse du coût de la vie.
Dans son intervention, Abdelhak Saihi a
souligné que cette décision traduit la
volonté des pouvoirs publics de
consolider les mécanismes de protection
sociale et de garantir des conditions de
vie dignes aux retraités, qui constituent
une composante essentielle du tissu
social national.
La revalorisation des pensions s’inscrit
également dans la continuité des
réformes engagées ces dernières années
pour adapter le système de sécurité

sociale aux transformations économiques
et démographiques. 
Aujourd’hui, les retraités figurent parmi
les populations particulièrement
concernées par la question du pouvoir
d’achat. La revalorisation des pensions
apparaît ainsi comme une réponse
directe aux préoccupations exprimées
par de nombreux citoyens quant à la
préservation de leur niveau de vie après
la fin de leur activité professionnelle.

LA QUESTION DE LA RETRAITE
ANTICIPÉE RELANCÉE 

L’intervention du ministre du Travail,
Abdelhak Saihi, s’inscrivait également
dans le cadre de sa réponse à une
question orale soulevée par la députée
Khadidja Belkadi. Cette dernière a
interpellé le gouvernement au sujet du
dispositif de retraite proportionnelle, un
mécanisme permettant aux travailleurs
de partir à la retraite après 32 années
d’activité, sans condition d’âge.
Suspendu dans le cadre de la réforme du
système national de retraite engagée ces
dernières années, ce dispositif continue
d’alimenter les débats au sein de
l’Assemblée populaire nationale.

Plusieurs parlementaires plaident en
faveur de sa réintroduction, estimant qu’il
offrirait davantage de souplesse aux
salariés ayant accompli de longues
carrières professionnelles, notamment
dans les secteurs caractérisés par des
conditions de travail exigeantes.
Pour ses partisans, la retraite
proportionnelle constitue un instrument
d’équité sociale permettant de
reconnaître l’effort de travailleurs ayant
commencé leur activité très tôt et
accumulé plusieurs décennies de
cotisations. Ils considèrent que ce
mécanisme pourrait également
contribuer à une meilleure gestion des
parcours professionnels, en offrant des
options de sortie plus adaptées à
certaines catégories de salariés.
Sans annoncer de modification
immédiate du dispositif, le ministre du
Travail a toutefois indiqué que les
autorités publiques demeurent attentives
aux préoccupations exprimées par les
représentants de la nation concernant
l’évolution du système de retraite.
Il a rappelé que toute réflexion sur une
éventuelle réintroduction de ce
mécanisme doit tenir compte d’un

paramètre central : l’équilibre financier
de la Caisse nationale des retraites.
Dans un contexte marqué par des
transformations démographiques et
économiques, la soutenabilité du
système constitue en effet l’un des
principaux enjeux pour les pouvoirs
publics.
La question du financement des
pensions, combinée à l’évolution du
marché du travail et à l’allongement de
l’espérance de vie, impose une
approche prudente dans l’adaptation des
dispositifs de départ à la retraite.

UNE STRATÉGIE SOCIALE
ÉLARGIE

Au-delà de cette mesure, l’État poursuit
une stratégie sociale plus large visant à
consolider les mécanismes de solidarité
nationale. Plusieurs dispositifs ont été
mis en place ou renforcés récemment,
notamment au profit des travailleurs, des
demandeurs d’emploi et des familles à
revenus modestes.
Cette orientation s’inscrit dans la vision
des autorités visant à faire de la
protection sociale un pilier central de la
stabilité économique et sociale. Dans ce
cadre, les politiques publiques cherchent
à concilier croissance économique,
inclusion sociale et amélioration
progressive des conditions de vie des
citoyens.
En confirmant l’entrée en vigueur de la
revalorisation des pensions à compter
du 1er mai, le gouvernement entend
ainsi traduire dans les faits les
engagements pris en faveur du soutien
aux retraités. Cette mesure illustre la
volonté des pouvoirs publics de
maintenir un modèle social fondé sur la
solidarité et la redistribution.
Dans un contexte marqué par de
profondes transformations économiques
à l’échelle mondiale, la consolidation des
dispositifs de protection sociale apparaît
plus que jamais comme un levier
stratégique pour préserver la cohésion
nationale et accompagner les évolutions
du modèle de développement du pays.

G. Salah Eddine

PENSIONS DES RETRAITÉS 

UNE AUGMENTATION 
DE 10 % À PARTIR DU 1er MAI

Le ministre du Commerce extérieur et de la Promotion
des exportations, Kamel Rezig, a salué jeudi dernier à
Alger la qualité croissante de la production nationale
dans le domaine des produits et ustensiles de
pâtisserie, soulignant les progrès réalisés tant sur le
plan de la qualité que du conditionnement.
S’exprimant lors de l’inauguration du Salon des
produits et ustensiles de pâtisserie, organisé par le
ministère sur la Promenade des Sablettes, le ministre
a fait part de sa satisfaction devant les médias. La
cérémonie s’est déroulée en présence de la ministre
du Commerce intérieur et de la Régulation du marché
national, Amel Abdellatif, ainsi que de la wali déléguée
de la circonscription administrative de Hussein Dey,
Nadjia Nassib.
À cette occasion, M. Rezig a indiqué que plusieurs
produits fabriqués localement commencent désormais
à s’orienter vers les marchés internationaux. Selon lui,
une fois les besoins du marché national satisfaits et les
familles algériennes correctement approvisionnées,
les entreprises productrices peuvent progressivement
se tourner vers l’exportation. Le ministre a également
relevé que la concurrence croissante entre les
entreprises dans le domaine de l’export reflète le

développement que connaît cette filière. Ces
performances, a-t-il souligné, s’inscrivent dans la
stratégie adoptée par les pouvoirs publics pour
concrétiser la vision économique portée par le
président de la République, Abdelmadjid Tebboune.
De son côté, la ministre du Commerce intérieur et de la
Régulation du marché national, Amel Abdellatif, a
rappelé que son département accorde une attention
particulière à la valorisation des produits nationaux et à
la satisfaction des besoins du marché local en matière
de biens de consommation.
Elle a estimé que ce salon illustre le dynamisme du
secteur agroalimentaire algérien, notamment à travers
la diversité et la qualité des produits locaux présentés
par les exposants.
L’événement a également permis de mettre en lumière
une gamme variée de produits algériens sans gluten,
destinés aux personnes atteintes de la maladie
cœliaque. Une initiative qui, selon les responsables,
contribue à diversifier l’offre disponible sur le marché et
à répondre aux besoins spécifiques de différentes
catégories de consommateurs.
Les responsables ont par ailleurs souligné que les
efforts du ministère visent à protéger le consommateur

en renforçant les mécanismes de contrôle de la qualité
des produits, tout en soutenant les opérateurs
économiques locaux à travers la simplification des
procédures et la promotion d’initiatives favorisant le
développement de l’économie nationale.
Organisé sous le thème « Qualité locale et
perspectives d’exportation », le salon se poursuit
jusqu’au 16 mars sur la Promenade des Sablettes à
Alger. Il réunit près de cinquante exposants, parmi
lesquels des producteurs et des fournisseurs
spécialisés dans les équipements et les matières
premières pour la pâtisserie, les articles d’emballage et
de décoration, ainsi que les équipements destinés à
l’industrie de la confiserie.
Plusieurs banques et institutions financières participent
également à cette manifestation dans l’objectif
d’accompagner les porteurs de projets et les
entrepreneurs du secteur.
À travers cette initiative, les organisateurs
ambitionnent de soutenir les acteurs économiques
nationaux, de promouvoir la production locale et
d’ouvrir de nouvelles perspectives aux entreprises
algériennes souhaitant se positionner sur les marchés
internationaux. Amira Benhizia

PRODUCTION NATIONALE DES PRODUITS ET USTENSILES DE PATISSERIE 

LLAA QQUUAALLIITTÉÉ EETT LLEE CCOONNDDIITTIIOONNNNEEMMEENNTT 
MMIISS EENN AAVVAANNTT
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PATRIMOINE CULINAIRE ALGÉRIEN AU RAMADAN 

UN VOYAGE GOURMAND 
DANS LA WILAYA DE TIZI OUZOU

A l'heure où les effluves de la
chorba embaument les cités
et les villages de la wilaya de
Tizi-Ouzou, le Ramadan 2026
confirme une tendance qui a
émergé ces dernières années
pour s'affirmer
progressivement : le retour
aux plats traditionnels
algériens sur la table de l'iftar
et de l'Aïd, pour un voyage
gourmand au cœur du
patrimoine culinaire
ancestral national.

Mus par le souci de préserver le
patrimoine culinaire algérien de
l'oubli, mais aussi de protéger cet
héritage contre toute tentative
d'appropriation à l'heure où tout
s'expose sur les réseaux sociaux, des
chefs cuisiniers et des passionnés de
cuisine partagent désormais des
recettes anciennes en réaffirmant leur
identité algérienne. Pour ces gardiens
du goût, les fourneaux et l'objectif du
smartphone deviennent des outils de
préservation d'un art transmis de
génération en génération. Beaucoup
insistent sur la nécessité de
reproduire les plats tels qu'ils étaient

préparés par les aïeules, sans
modification, afin de pérenniser un
savoir-faire ancestral. C'est ainsi que
l'on redécouvre des mets anciens, tels
que la «Babroussa» aussi appelée
«El Bouirket», «Sfiriya», «Gritliya»,
«Lham lahlou», «Sbiâat laâroussa»,
«Lemghlef fi ghlafou», «Sekrane
tayeh fi droudj», «Lemkeffen fi hdjer
emmou», «Tadjine Dar Aami» ou
encore «Tadjine djben». Les pains
artisanaux ne sont pas en reste et
connaissent un véritable regain
d'intérêt. La large variété de galettes,
les pains feuilletés à l'huile d'olive, les

pains aux herbes ou à base de
différentes céréales, ainsi que les
pains à pâte levée, trônent sur les
tables ramadanesques. Les gâteaux
traditionnels viennent compléter cette
large palette gustative patrimoniale.
En prévision de l'Aïd El-Fitr, femmes
au foyer et blogueurs culinaires se
replongent dans les vieux livres de
cuisine ou sollicitent la mémoire des
aînées de la famille. L'objectif est de
dénicher la recette originelle d'un
gâteau oublié pour le préparer ou le
partager. De «Bourek errena» au
«Tcharek», en passant par les dattes

farcies â la pâte d'amande,
«Ghribia», «Halwat ettabaa»,
«Makrout» ou «Dziriettes, sans
oublier les traditionnels «Tighrifine»
(crêpes) et «Sfenj» (beignets), ces
douceurs reviennent en force sur la
table du Ramadan et promettent aussi
d’être présentes les jours de l’Aïd.
Nadia, blogueuse culinaire, souligne
cette prise de conscience citoyenne.
"Il ne s'agit plus seulement de
cuisiner, mais de documenter ce
patrimoine immatériel transmis
oralement et de le protéger contre
toute tentative d'appropriéation par
d'autres cultures". De son côté,
Mohamed, chef cuisinier, actif sur le
Web, remarque que "beaucoup ont
compris l'importance de mettre en
avant cette richesse avec les noms,
les modes de préparation et les
ingrédients précis tels qu'ils étaient
utilisés jadis. C'est une démarche de
préservation de cette richesse
culinaire qui est aussi un levier pour la
promotion du tourisme", dira-t-il. Au-
delà de la quête des saveurs d'antan,
ce retour aux sources témoigne d'un
attachement profond des familles à
leur patrimoine. La table du Ramadan
à Tizi-Ouzou devient ainsi le miroir
d'une identité plurielle et d'un
patrimoine riche et diversifié.

APS

Les familles constantinoises conservent
jalousement une tradition culinaire liée à la
célébration de la vingt-septième nuit du mois sacré
de Ramadan "Laylat al-Qadr", en ornant leurs
tables d'un mets traditionnel ancestral connu sous
le nom de "Chbah essafra". Bien plus qu'un simple
plat réalisé durant le mois sacré, ce mets constitue
une véritable composante de la mémoire
patrimoniale de la ville, que les familles tiennent à
préparer spécialement pour cette nuit, en raison
des significations festives et sociales qu'il véhicule
et qui témoignent de l'ancienneté et du raffinement
de la gastronomie constantinoise. "Chbah Essafra"
se distingue par un procédé de préparation
méticuleux exigeant savoir-faire et patience dans
l'élaboration de la pâte. Celle-ci est soigneusement
pétrie, puis étalée avant d'être découpée en petites
formes régulières : trèfles, croissants et étoiles. Ces
pièces sont ensuite frites lentement dans l'huile,
puis plongées dans une marmite contenant ce que

l'on appelle localement "l'aassila", un sirop préparé
à base notamment de sucre ou de miel, d'eau de
fleur d'oranger. L'ensemble est généralement
accompagné de viande, de bâtonnets de cannelle,
de clous de girofle et de fruits secs tels que les
raisins secs. Dans ce contexte, la chercheuse en
patrimoine Halima Ali Khodja a expliqué à l'APS que
"Chbah essafra" figure parmi les mets
emblématiques qui incarnent la profondeur du
patrimoine culinaire de Constantine. Elle a précisé
que plusieurs études suggèrent que les origines de
ce plat remonteraient aux influences andalouses
introduites dans la région à la suite des vagues de
migrations survenues il y a plusieurs siècles,
lorsque des familles andalouses apportèrent avec
elles des traditions gastronomiques distinctives qui
finirent par s'inscrire durablement dans l'identité
alimentaire de la ville. La chercheuse souligne
également que l'appellation "Chbah essafra"
renvoie à la dimension esthétique de sa

présentation. Le plat est généralement disposé
dans un grand plat décoré d'amandes et présenté
tel une véritable composition artistique au centre de
la table ramadanesque. De son côté, Mme Nadia,
femme au foyer, a indiqué que ce mets ne
représente pas uniquement un héritage culinaire,
mais constitue une occasion de raviver la mémoire
collective de par sa symbolique. Les membres de la
famille et les proches ne peuvent ainsi se réunir
sans que ce mets ne soit présent sur la table lors de
cette nuit sacrée. L'attachement à cette tradition
révèle que la cuisine locale demeure préservée
malgré les transformations des modes de vie
contemporains. "Chbah essafra" demeure ainsi
bien plus qu'une simple spécialité traditionnelle à
Constantine : il incarne un symbole de l'identité
patrimoniale de la ville et une marque distinctive de
la célébration de «Laylat al-Qadr» (La Nuit du
Destin), perpétuée au sein des foyers de génération
en génération.

La Chaîne 2 de la Radio algérienne a
lancé hier, depuis la wilaya de Sidi Bel
Abbès, la 4ᵉ édition de son initiative
citoyenne «Nous, enfants de demain»,
au profit des enfants atteints de
cancer. « Après le succès des
précédentes éditions, cette opération
solidaire revient cette année pour
réaffirmer l’engagement de l’institution
en faveur de l’enfance, en plaçant le
bien-être des générations futures au
cœur des préoccupations nationales»,
a précisé dans un communiqué la
direction de cette chaîne radio
d’expression amazighe. Le coup
d’envoi de cette nouvelle  édition
«Nous, enfants de demain» a été

donné depuis le Centre culturel Kateb-
Yacine de Sidi Bel Abbès, par une
activité récréative au profit des enfants
cancéreux, ainsi qu’une distribution de
cadeaux aux enfants du service
d’oncologie de l’hôpital Ibn Roshd
d’Annaba. D’autres activités, de même
nature, sont également prévues pour
redonner le sourire aux enfants, avec
la remise de cadeaux et de distinctions
aux enfants présents dans une
ambiance chaleureuse et conviviale.
Pour assurer la réussite de cette
opération de solidarité, prévue de 10h
à 14h, à travers quatre wilayas, à
savoir Sidi Bel Abbès, Annaba, Bou
Saâda et Boumerdès, la Chaîne 2 a

mobilisé ses équipes rédactionnelles
et techniques, avec pour mission de
sillonner ces régions, pour aller à la
rencontre des enfants malades, leur
donner la parole et faire intervenir les
personnels en charge des structures
médicales et de soutien à ces enfants.
En appui à cette initiative, organisée
avec le soutien de l’opérateur de
téléphonie mobile Mobilis et de la
société Caprice spécialisée dans la
fabrication de confiseries, la Chaîne 2
organise une émission spéciale, pour
dresser un état des lieux de
l’accompagnement social et médical
des enfants atteints de cancer, mettre
en lumière les dernières innovations et

avancées thérapeutiques en matière
de pédiatrie et de soins spécialisés et
œuvrer à fédérer les différents acteurs
en créant une passerelle directe entre
les parents, le mouvement associatif
et les professionnels du secteur. Les
participants et les auditeurs de la
Chaîne 2 pourront suivre en direct des
plateaux-débats réunissant des
médecins, des experts et des
représentants de la société civile. La
parole sera également donnée aux
parents d’enfants malades, ainsi
qu’aux représentants d’associations
afin de recueillir leurs préoccupations
et leurs propositions.

APS

LE BIEN-ÊTRE DES GÉNÉRATIONS FUTURES AU CŒUR DES PRÉOCCUPATIONS NATIONALES
4ᵉ ÉDITION DE L’INITIATIVE «NOUS, ENFANTS DE DEMAIN» DE LA CHAÎNE 2

LAYLAT AL-QADR
«CHBAH ESSAFRA», LE PLAT QUI ORNE LES TABLES  À CONSTANTINE 
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UN HÉRITAGE VIVANT SUR LES PLANCHES
PARCOURS D’ABDELKADER ALLOULA

Une rencontre consacrée au
parcours singulier et à
l’œuvre prolifique du
dramaturge algérien
Abdelkader Alloula (1939-
1994) s’est tenue jeudi
dernier à Alger, réunissant
universitaires, chercheurs et
hommes de théâtre, en
présence notamment de la
comédienne Rihab Alloula,
fille du regretté artiste qui a
profondément marqué le
mouvement théâtral national.
Organisée par la Radio algérienne à
l’occasion du 32e anniversaire de la
disparition de cette figure emblématique du
quatrième art en Algérie (14 mars 1994), la
rencontre s’est déroulée sous l’intitulé
«Alloula : Cavalier des planches, gardien
du patrimoine ». Les échanges, qui seront
diffusés samedi prochain sur les ondes de
Radio culture, ont permis de revenir sur
l’héritage artistique et intellectuel laissé par
le dramaturge.
Les deux volets de cette rencontre
commémorative ont été animés par le
directeur artistique du Théâtre national
algérien, Djamel Guermi, aux côtés du
président de la commission scientifique de
l’ouvrage récemment publié « Abdelkader
Alloula Ladjouad, Les Éternels », le docteur

Abdelhamid Allaoui, ainsi que du
dramaturge et metteur en scène Omar
Fetmouche. Ont également pris part à cette
rencontre la comédienne Rihab Alloula, le
critique et enseignant à l’Université Alger 2
Ahcène Tlilani, ainsi que le journaliste et
critique de théâtre Boubekeur Sekini.
Évoquant ses souvenirs personnels, Rihab
Alloula — qui n’avait que dix ans au
moment de la disparition de son père — a
décrit une relation marquée par « la
compréhension, l’encouragement et la
générosité ». Elle a également confié
continuer à découvrir, au fil des
témoignages et des écrits, la dimension
humaine et artistique de cette figure
majeure du théâtre algérien, soulignant ses
« élans d’engagement et de dévouement
pour l’Algérie à travers la pratique du

quatrième art ». Les
intervenants ont, pour
leur part, mis en lumière
l’humanisme de l’homme
de théâtre, sa grande
capacité d’écoute et sa
disponibilité constante
pour accompagner les
jeunes artistes. Ils ont
également rappelé l’une
de ses préoccupations
majeures : la
construction d’un théâtre
algérien authentique
dans ses contenus et
moderne dans ses
formes, enraciné dans le
patrimoine culturel
national et au service de

l’individu et de la société. Selon les
participants, Abdelkader Alloula portait une
vision claire et ambitieuse de l’avenir du
théâtre en Algérie. Son travail artistique
visait notamment à libérer la pensée des
contraintes et à instaurer un langage
scénique cohérent et rigoureux, s’appuyant
sur une approche globale de la création
théâtrale englobant l’écriture, la mise en
scène, la scénographie, la direction
d’acteurs, l’éclairage et la conception
sonore. Les conférenciers ont également
rappelé que l’auteur s’était intéressé à ce
qu’il appelait le « théâtre de la parole »,
accordant une attention particulière aux
dimensions sémantique, phonologique et
phonétique du texte dramatique afin
d’assurer une harmonie dans

l’interprétation et la complémentarité entre
les acteurs. Dans la continuité de cette
réflexion, Alloula évoquait également le
«théâtre de l’écoute », fruit de longues
recherches sur la manière dont la parole
théâtrale est perçue par le public. Son
objectif était de privilégier une expression
simple et accessible, puisée dans le
langage quotidien, tout en conservant une
force expressive et une structure
dramaturgique rigoureuse. Les participants
ont enfin souligné l’importance accordée
par Alloula à l’intégration de la poésie
populaire — notamment le melhoun —
dans ses créations, contribuant ainsi à la
valorisation de la culture et du patrimoine
algériens, tant dans la forme que dans les
contenus, à travers la mise en scène des
traditions, des usages et de l’imaginaire
collectif. Pour illustrer leurs analyses, les
intervenants ont cité plusieurs œuvres
marquantes du dramaturge, parmi
lesquelles « Ladjouad », « Lagoual » et
«Homk Salim », cette dernière étant une
adaptation de l’œuvre « Journal d’un fou »
de l’écrivain russe Nikolai Gogol, tout en
partageant diverses anecdotes et
souvenirs liés à la trajectoire artistique du
regretté homme de théâtre. Au terme de
cette rencontre, il est clair que la mémoire
d’Alloula ne se limite pas aux textes qu’il a
laissés. Son engagement, sa vision du
théâtre algérien et sa passion pour
l’expression populaire continuent d’inspirer
artistes, chercheurs et spectateurs, faisant
de son œuvre un véritable socle pour les
générations à venir.              Cheklat Meriem

LLEE MMUUSSÉÉEE DDEE LLAA CCIIVVIILLIISSAATTIIOONN IISSLLAAMMIIQQUUEE MMEETT 
EENN LLUUMMIIÈÈRREE LLAA RRIICCHHEESSSSEE DDEESS AARRTTSS IISSLLAAMMIIQQUUEESS EENN AALLGGÉÉRRIIEE

DJAMAÂ EL DJAZAIR

Le Musée de la civilisation islamique en Algérie propose, à
l’occasion du mois sacré de Ramadan, une série
d’expositions mettant en lumière la richesse et la diversité
des arts islamiques à travers plusieurs disciplines,
notamment la céramique, la miniature, la calligraphie arabe
et la photographie d’art. Clôturées  le 13 mars, ces
expositions réunissent des œuvres de céramistes,
calligraphes et miniaturistes algériens, anciens et
contemporains, qui ont chacun contribué, à travers leur
démarche artistique, à l’enrichissement du patrimoine
culturel et de la civilisation islamique en
Algérie. À travers ce parcours artistique, le
public est invité à découvrir un large
éventail d’œuvres retraçant différentes
périodes de la civilisation islamique, depuis
l’avènement de l’Islam en Afrique du Nord
jusqu’à l’époque contemporaine, illustrant
l’évolution des formes esthétiques et des
expressions artistiques au fil des siècles. Le
musée présente notamment une collection
de travaux de calligraphes algériens, dont
le doyen Mohamed Bensaïd Cherifi, connu
pour avoir retranscrit le Saint Coran à
plusieurs reprises dans divers styles
calligraphiques et pour avoir conçu les
motifs calligraphiques figurant sur la
monnaie algérienne, qu’il s’agisse des
billets ou des pièces. Les visiteurs peuvent
également découvrir des œuvres du
calligraphe Nourredine Kour, dont les
créations se distinguent par un dialogue
entre la calligraphie arabe traditionnelle et
les formes de l’art contemporain. La
céramique et la miniature occupent
également une place importante dans ces
expositions, à travers les œuvres d’artistes
tels que Mustapha Adajout, Mohamed
Temmam et Mohamed Boumehdi, illustrant
la richesse des techniques et des
inspirations issues du patrimoine artistique
algérien.Par ailleurs, un espace spécifique
est consacré à la photographie d’art,
mettant en avant une collection de clichés
réalisés par le photographe Samir Djama.
L’exposition comprend également des
manuscrits anciens, ainsi que des outils
traditionnels utilisés dans la pratique de la

calligraphie. Dans une déclaration à l’APS, le directeur du
musée, Khaled Saber Cherifi, a indiqué que ces expositions
temporaires ont pour objectif de retracer les grandes étapes
de la civilisation islamique en Algérie à travers des
collections d’art acquises par le musée ou prêtées pour
l’occasion. Il a également précisé que le musée couvre, à
travers ses différentes collections, près de quinze siècles
d’histoire, retraçant l’évolution des arts depuis l’avènement
de l’Islam en Afrique du Nord. Il a ajouté que la collection
permanente de l’établissement continuera à s’enrichir

progressivement grâce à l’acquisition d’objets d’art précieux
et de manuscrits anciens. Selon le même responsable,
d’autres activités et expositions temporaires seront
programmées prochainement, notamment autour du thème
de la photographie et de l’histoire. En mettant en dialogue les
œuvres d’artistes d’hier et d’aujourd’hui, l’institution rappelle
que la civilisation islamique en Algérie ne relève pas
seulement de la mémoire, mais demeure une source vivante
d’inspiration, appelée à continuer d’enrichir le paysage
culturel pour les générations futures.                                     Ch. M.
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rraammaaddaanniiyyaatteeRRaammaaddaanniiyyaattee

HHoorraaiirreess ddee pprriièèrreess
((AAllggeerr eett sseess eennvviirroonnss))
FFaajjrr :: 0055hh3333
DDoohhrr :: 1122hh5577
AAssrr :: 1166hh2222
MMaagghhrreebb :: 1188hh5555
IIcchhaa :: 2200hh2211

On a parlé lors de la précédente édition de la
confrontation historique et épique ente Moussa
(paix et salut sur lui) et celle du tyran pharaon.
Aujourd’hui, on conclura  l’histoire de Moussa avec
l’événement majeur, relayé plusieurs fois dans le
Coran, celui de la noyade de Pharaon. Après le
miracle et le bain de sang, Pharaon céda et autorisa
Moussa (que la paix soit sur lui) à conduire les
Israélites dans leur migration. Ils se préparèrent
rapidement et partirent de nuit, lors d'un grand
exode de 600 000 personnes d'Égypte vers la
Palestine. Pendant ce temps, Pharaon regrettait
ses actes, se demandant qui le détruirait, lui et les
Égyptiens. Il ordonna donc à l'armée de se
rassembler pour les poursuivre et les repousser.
La rencontre eut lieu à l'extrémité ouest de la mer
Rouge. Lorsque les deux armées se firent face, la
faiblesse de la foi des Enfants d'Israël devint
manifeste, mais Moussa (que la paix soit sur lui)
demeura inébranlable dans sa certitude de la
victoire de Dieu. Lorsque les deux armées se furent
aperçues, les compagnons de Moussa s'écrièrent : 
« Nous sommes certainement dépassés ! » (Verset
62 Sourate Echouaâra) Il répondit : « Non ! Mon
Seigneur est avec moi ; Il me guidera. » L'ordre fut
alors donné à Moussa (que la paix soit sur lui), et il
frappa la mer de son bâton. La mer s'ouvrit et la
fissure atteignit l'autre rive, formant un passage
sec entre deux grandes montagnes d'eau.

{Nous inspirâmes alors à Moussa : « Frappe la mer
de ton bâton » et elle s'ouvrit. Chaque partie était
comme une grande montagne.} Pharaon s'arrêta
devant ce spectacle prodigieux. Dieu envoya alors

son cheval à la poursuite des Enfants d'Israël,

suivi de son armée. Lorsque les Enfants d'Israël
émergèrent du passage dans la mer, l'ordre de
Dieu fut donné et Pharaon et ses soldats se
noyèrent. {Pharaon les poursuivit avec ses
soldats, et ce qui les engloutit surgit de la mer.
(verset 79 Sourate Ta-Ha) Pharaon égara son
peuple, et quelle direction !} Telle est la nature de la
tyrannie politique : elle détruit les hommes dans ce
monde avant de les laisser dans l’autre. Alors qu’il
se noyait, Pharaon proclama sa foi, mais il était
trop tard et sa foi ne fut pas acceptée. Dieu fit alors
de son corps un signe pour tous les peuples, afin
qu’ils en tirent une leçon – un avertissement pour
les tyrans et les oppresseurs. L’histoire de
Pharaon se conclut mais pas celle de Moussa.
Plusieurs épisodes se succédèrent,  le plus
marquant fut celui qui a conduit les Israélites  à
l’errance pendant 40 ans. La génération qui adorait
le veau d'or mourut et Haroun (que la paix soit sur
lui) mourut aussi. Se déroula alors l'histoire de la
rencontre de Moussa avec Al-Khidr et à la fin de
ces événements, Moussa (que la paix soit sur lui)
mourut. Avant de mourir, il demanda à Dieu que sa
sépulture soit aussi proche que possible d’Al-
Qods. 
Le Prophète Mohamed (que le salut soit sur lui) dit :
« Il fut enterré près de la dune de sable rouge, sur le
chemin d’Al-Qods. Si j'avais été là, je vous aurais
montré sa tombe. »

D’après Ibn‘Abbas("qu’Allah soitsatisfait de lui") :« Le Prophète صلى الله عليه وسلمsortait pour laprière des deuxAïds avant lesermon. »

LL’’HHIISSTTOOIIRREE DDUU PPRROOPPHHÈÈTTEE MMOOUUSSSSAA -- AALLAAIIHHII SSAALLAAMM
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6e PARTIE ET FIN

HHaaddiitthh:: 

Le mélange : Dans un grand
récipient, mélangez les œufs, le
sucre, la vanille et le zeste de citron.
Fouettez bien (au batteur ou à la
main) jusqu'à ce que le mélange
blanchisse et que le sucre fonde.
L'huile : Ajoutez l'huile
progressivement tout en
continuant de
mélanger.
Les poudres :
Incorporez la
maïzena et la levure
chimique.
La pâte :Ajoutez la
farine petit à petit.
Mélangez
délicatement avec la
main jusqu'à
obtenir une pâte

très souple et légèrement
collante. 
Attention : Ne travaillez pas
trop la pâte et ne la séchez
pas trop avec la farine,
sinon le gâteau sera dure.
Le repos : Laissez
reposer la pâte 10 à 15 minutes
(cela aide la levure à agir et la

pâte devient plus facile à
manipuler).
Le façonnage : Sur un
plan de travail fariné,
étalez la pâte sur une

épaisseur assez
généreuse (environ
1,5 cm à 2 cm).

Découpez des formes
avec vos emporte-pièces
(fleur, cœur, rond).

La dorure : Disposez les gâteaux sur
une plaque. Badigeonnez-les avec le
jaune d'œuf et saupoudrez d'un peu
de sucre cristallisé sur le dessus.
La cuisson : Enfournez à 180°C dans
un four préchauffé. Laissez cuire
jusqu'à ce qu'ils soient bien gonflés
et dorés (environ 15-20 min).
Le secret : Pour avoir de belles
craquelures sur le dessus, placez la
plaque au milieu du four et ne
l'ouvrez pas durant les 10 premières
minutes.

1 mesure d'œufs (environ 3 à 4
œufs).
1 mesure de sucre cristallisé.
1 mesure d'huile végétale.
1 mesure de Maïzena (amidon
de maïs) pour le rendre très
léger.
2 sachets de levure chimique
(20 g) pour qu'il soit bien
gonflé.
Zeste de 2 citrons
(indispensable pour le
parfum) et 1 cuillère à café de
vanille.
Farine (pour ramasser la
pâte).
Dorure : 1 jaune d'œuf +
quelques gouttes de café 
ou de lait + du sucre cristallisé
(ou des vermicelles colorés).

INGRÉDIENTS

Halwat El Tabaa

PRÉPARATION

RAPPORTÉ PARBOUKHARI ET MOUSLIM

LLee mmeennuu dduu jjoouurrEspace CUISINE

Halwat el tabaa est un biscuit traditionnel algérien aux parfums de citron et de vanille,
reconnaissable à sa texture à la fois ferme et moelleuse. C'est un incontournable du quotidien,
souvent découpé en formes variées et doré au jaune d'œuf pour accompagner le café ou le thé. 
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URGENCES 
ET SÉCURITÉ

SAMU 
021.67.16.16/

67.00.88

CHU MUSTAPHA
021.23.55.55

CHU 
BEN AKNOUN

021.91.21.63 

CHU BENI 
MESSOUS
021.93.11.90

CHU BAINEM
021.81.61.13

CHU KOUBA
021.58.90.14

AMBULANCES
021.60.66.66

DÉPANNAGE 
GAZ

021.68.44.00 

DÉPANNAGE 
ÉLECTRICITÉ
021.68.55.00

SERVICE 
DES EAUX

021.58.32.32/
58.37.37 

PROTECTION
CIVILE

021.61.00.17

SÛRETÉ 
DE WILAYA
021.63.80.62

GENDARMERIE
021.62.11.99/

62.12.99 

NUMÉROS
UTILES

AÉROPORT
HOUARI-

BOUMEDIENE
021.54.15.15

AIR ALGÉRIE 
(RÉSERVATION)

021.28.11.12

Air France
021.73.27.20/

73.16.10

ENMTV
021.42.33.11/12

SNTF
021.76.83.65/

73.83.67

SNTR
021.54.60.00/

54.05.04

Hôtel Sheraton
021.37.77.77

Hôtel Mercure
021.24.59.70/85

Hôtel El-Djazaïr
021.23.09.33/37

Hôtel El-Aurassi
021.74.82.52

Hôtel Hilton
021.21.96.96

Hôtel Sofitel
621.68.52.10/17

�NUMÉROS 
UTILES

Cette maladie se caractérise par
l’apparition de petites vésicules
ou bulles remplies de liquide

clair, parfois regroupées en plaques,
qui se développent généralement sur
les côtés des doigts, la paume des
mains ou la plante des pieds. Ces
lésions surviennent souvent de
manière soudaine, s’accompagnent
de démangeaisons intenses ou d’une
sensation de brûlure, puis sèchent et
disparaissent en quelques semaines.
La dyshidrose évolue le plus souvent
par poussées. Les symptômes
peuvent apparaître plusieurs fois par
an, parfois à la même saison,
notamment au printemps ou en été,
lorsque la chaleur et l’humidité
augmentent.

QUELLES SONT LES CAUSES 
ET LES FACTEURS FAVORISANTS ?
La cause exacte de la dyshidrose reste
encore mal comprise. Les
dermatologues considèrent qu’il s’agit
d’une affection multifactorielle, c’est-à-
dire liée à plusieurs facteurs
environnementaux, immunologiques
et parfois psychologiques.

PARMI LES ÉLÉMENTS LES PLUS
SOUVENT ASSOCIÉS AUX POUSSÉES

:
La chaleur et l’humidité
La transpiration excessive des mains
et des pieds, appelée hyperhidrose,
peut favoriser l’apparition des
vésicules. Les périodes chaudes et
humides augmentent donc le risque
de poussées.

LE STRESS ET LA FATIGUE
Le stress émotionnel est reconnu
comme un facteur déclencheur ou
aggravant de nombreuses maladies
cutanées, notamment l’eczéma. Des
épisodes de dyshidrose peuvent ainsi
apparaître après des périodes de
tension psychologique ou de fatigue
intense.

LES ALLERGIES DE CONTACT
Les infections fongiques
Une mycose des pieds, comme le pied
d’athlète, peut parfois être associée à
l’apparition de dyshidrose sur les
mains.
Plusieurs études ont montré que le
tabac pourrait aggraver l’inflammation
cutanée et favoriser les poussées.

Dans de nombreux cas, aucun facteur
précis n’est identifié, et la maladie
peut apparaître de manière
sporadique ou saisonnière.

COMMENT RECONNAÎTRE 
LA DYSHIDROSE ?

Les symptômes typiques de
la dyshidrose comprennent :
l’apparition de petites
vésicules transparentes sur
la peau ;
des démangeaisons intenses
(prurit) ou une sensation de
brûlure ;

une peau rouge et irritée autour
des lésions ;

la formation de croûtes ou de fissures
lorsque les vésicules se rompent ;
une desquamation (peau qui pèle) lors
de la guérison.
Les vésicules donnent parfois à la
peau un aspect granuleux ou granité.
Lorsque les bulles sèchent, elles
peuvent laisser place à une peau
sèche et fragile.
Dans certains cas, les démangeaisons
entraînent des griffures répétées, ce
qui augmente le risque de surinfection
bactérienne. La peau peut alors
devenir douloureuse, suinter et former
des croûtes jaunâtres.
Il est important de rappeler que la
dyshidrose n’est pas contagieuse : elle
ne peut pas se transmettre d’une
personne à une autre.

DIAGNOSTIC : COMMENT
CONFIRMER LA MALADIE ?

Le diagnostic repose principalement
sur l’examen clinique réalisé par un
médecin généraliste ou un
dermatologue. L’aspect
caractéristique des vésicules et leur
localisation permettent souvent
d’identifier la maladie.

DEUX FORMES SONT
GÉNÉRALEMENT DISTINGUÉES :

Dyshidrose simple : présence de
vésicules sans rougeur importante.
Eczéma dyshidrosique : vésicules
associées à une inflammation cutanée
et parfois à une desquamation
marquée.
Dans certains
cas, des
examens

complémentaires
peuvent
être
réalisés
pour

rechercher
une cause :
tests
allergologiques
cutanés pour
identifier une
allergie de
contact ;
prélèvements
mycologiques pour détecter une
infection fongique ;
analyses bactériologiques en cas de
suspicion de surinfection ;
dosage des immunoglobulines E pour
explorer un terrain allergique.

COMMENT LES SOULAGER 
Le traitement de la dyshidrose vise
principalement à soulager les
symptômes et réduire l’inflammation,
car il n’existe pas de traitement définitif
permettant de prévenir toutes les
poussées.
Les solutions thérapeutiques peuvent
inclure :
compresses humides ou bains
antiseptiques (acétate d’aluminium ou
permanganate de potassium) ;
crèmes hydratantes et émollientes
pour restaurer la barrière cutanée.

TRAITEMENT ANTI-INFLAMMATOIRE
Les corticoïdes topiques sont souvent
prescrits pour diminuer l’inflammation
et accélérer la guérison des lésions.
Médicaments complémentaires
Selon les cas :
antihistaminiques pour réduire les
démangeaisons ;
antibiotiques si une infection
bactérienne est présente.
Dans certaines formes sévères ou
chroniques, un dermatologue peut
proposer d’autres traitements comme
la photothérapie ou certains
médicaments immunomodulateurs.

ÉVOLUTION ET COMPLICATIONS
POSSIBLES

La dyshidrose évolue généralement
par épisodes récurrents, avec des
périodes sans symptômes entre les
poussées.
Les complications restent rares mais
peuvent inclure :
surinfection bactérienne des lésions ;
fissures douloureuses de la peau ;
inflammation des vaisseaux
lymphatiques (lymphangite).
Une consultation médicale est
recommandée si les lésions
deviennent très douloureuses, si du
pus apparaît ou si la zone touchée

s’étend rapidement.

La dyshidrose peut toucher les
hommes comme les femmes et
survenir à tout âge, bien qu’elle soit
plus fréquente chez les adultes jeunes.
Certaines professions présentent un
risque plus élevé en raison de contacts
répétés avec l’eau ou des produits
irritants, notamment :
les professionnels de santé ;
les cuisiniers et restaurateurs ;
les boulangers et bouchers ;
les coiffeurs ;
les travailleurs manipulant des produits
chimiques ou ménagers.

PRÉVENTION : GESTES SIMPLES
POUR LIMITER LES POUSSÉES

Même si la cause précise de la
dyshidrose reste inconnue, certaines
mesures peuvent aider à réduire la
fréquence des crises :
éviter le contact prolongé avec l’eau et
les produits irritants ;
utiliser des savons doux et non
parfumés ;
bien sécher les mains et les pieds
après lavage ;
hydrater régulièrement la peau avec
des crèmes émollientes ;
porter des gants protecteurs lors de
travaux ménagers ou professionnels ;
limiter l’exposition aux métaux
allergènes comme le nickel ;
adopter des techniques de gestion du
stress (sport, relaxation, sommeil
suffisant).

DYSHIDROSE 
COMPRENDRE CETTE AFFECTION

CUTANÉE DES MAINS ET DES PIEDS

SSAANNTTEE -- 
PAR RAYAN

Pour vos petites annonces: UN SEUL JOURNAL ALGER 16Les petites annonces 

sont à 150 DA seulement

Anniversaires, félicitations... 

à 300 DA seulement alger16.dz@gmail.com
5, rue du Sacré-Coeur, Alger 020 10 23 68

�� �

La
dyshidrose,

également appelée
dysidrose, est une a2ection
cutanée inflammatoire qui
touche principalement les

paumes des mains et les plantes
des pieds. Elle est souvent classée

parmi les formes particulières
d’eczéma et porte aussi les noms

d’eczéma dyshidrosique,
eczéma palmo-plantaire ou

dermatose vésiculo-
bulleuse.

EN RESUMÉ

Une bonne hygiène
cutanée, une
hydratation

régulière de la peau
et des traitements

locaux adaptés
permettent

généralement de
contrôler les
symptômes et

réduire les
récidives.
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DDEETTEENNTTEE
Mots Croisés N°1349

SOLUTION N°1348

SOLUTION N°1348

MOTS MÊLÉS

RÈGLES DU JEU
Remplir les carrés de la grille avec des chiffres de 1
à 9 de sorte qu’horizontalement et verticalement
chaque ligne, chaque colonne et chaque bloc de 9
cases (3x3) contiennent tous les chiffes de 1 à 9.

Un chien qui goûte à tous
les sports...

N° 1349

Le mot-mystére est : FINALE
SOLUTION DES MOTS MÉLÉS N°330
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DDEETTEENNTTEE Par : H.S

Mots Fléchés N°1338

SOLUTION N°1337
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Dans l’univers foisonnant du
football africain, rares sont les
entraîneurs capables de
marquer autant un club et ses
supporters qu’Amir Beaumelle.
Actuel entraîneur de
l’Espérance sportive de Tunis
et ancien coach du Mouloudia
club d’Alger (MCA), le
technicien français a accepté
de revenir sur son parcours,
ses méthodes et son
attachement profond au club
algérois dans un entretien
exclusif accordé au média Goal.

Évoquant son passage au MCA,
Beaumelle a assuré qu’il garde un souvenir
impérissable de son expérience en Algérie.
« J’ai pu vivre à Alger avec le club d’Alger,
c’est à jamais gravé dans mon cœur et
dans ma tête. J’ai vécu de grandes
émotions aussi bien sur le terrain que dans
les tribunes », confie-t-il, soulignant la
ferveur des supporters algérois.
Comparant ensuite le MCA à son club
actuel, l’Espérance de Tunis, il remarque :
« Il y a beaucoup d’envie, beaucoup de
passion à Alger. On voit dans les tribunes
les supporters qui ne vivent que pour leur
club. Donc là, c’est vrai qu’il y a une
certaine similitude à Tunis. »
Il nuance cependant cette comparaison en
rappelant la spécificité de chaque
institution : « Après, chaque club a sa
spécificité, mais ce que j’ai vécu avec le
Mouloudia Club d’Alger reste quelque
chose à jamais gravé dans mon cœur et
dans ma tête. »
L’entretien aborde également la fin de son
aventure algéroise. Interrogé sur
d’éventuels regrets ou frustrations,
Beaumelle est catégorique : « Non, non,
parce qu’en fait, cela s’est fait d’un

commun accord. Parfois, c’est
extra-sportif, ce n’était
pas sur le plan sportif.
En fait, cela a
davantage été des
pleurs de se
séparer. On était
dans les

bureaux, on a
beaucoup échangé
avec les dirigeants,

avec le président
Hadj Redjem. Il
y avait
beaucoup
d’émotion. »
Pour lui, la
séparation n’a
jamais été une
rupture

définitive. « Je
regarde
quasiment tous les
matchs dès que je
suis disponible. Je
suis le
championnat,

leur évolution en coupe, en Ligue des
champions… Je suis les informations
parce que c’est un club qui est gravé en
moi. Donc non, aucun regret. Au contraire,
j’ai beaucoup d’émotion et de fierté d’avoir
contribué à remettre le Mouloudia là où il
méritait d’être, c’est-à-dire sur la scène
internationale, sur le continent africain,
parmi les meilleurs clubs. »
Le technicien évoque avec une intensité
palpable l’impact émotionnel des
supporters : « J’ai des frissons à chaque
fois que je vois le stade plein, que ce soit le
stade Ali-La Pointe ou le 5-Juillet à
l’époque. On voit à chaque fois cette
ferveur, cette passion et cela me donne
des frissons. Donc aucun regret, beaucoup
de fierté et beaucoup d’énergie positive
que j’ai pu amener. Je suis très, très fier de
mon passage au Mouloudia et je dis à tout
le monde que je les aime pour toujours,
parce que c’était quelque chose de très fort
entre nous. »
Ces propos traduisent une méthodologie
de travail qui dépasse la simple stratégie
sportive. Beaumelle ne se limite pas à
gérer ses joueurs sur le terrain, il suit
également leur évolution personnelle et
leur carrière. Il semble encore attaché à
son expérience en Algérie.

LE SOUTIEN ENVERS BELAILI
Evoquant dans la suite de l’entretien sa
relation et l’état de santé du prodige
algérien Youcef Belaïli, le coach français
n’as pas manqué  de rendre public son
soutien constat au joueur. 
« Déjà, Youcef, on s’est toujours parlé
depuis qu’il était parti du Mouloudia. Que
ce soit cet été, à la Coupe du monde des
clubs, je lui ai envoyé des messages ;
même l’année dernière, lorsqu’ils ont fait le
doublé, je l’avais par message. On ne s’est
vraiment jamais quittés. J’ai Youcef, mais
j’ai aussi son papa régulièrement »,
explique-t-il.
Le technicien revient sur la blessure du
joueur et les complications qui en ont
découlé : « Lorsqu’il s’est blessé, j’étais
encore avec la sélection de l’Angola. Je lui
avais envoyé des messages de soutien car
je regardais son match au moment de
l’impact ; j’ai tout de suite vu le coup qu’il
avait pris au genou. C’est vraiment
dommage, car c’est un joueur qui aurait fait
du bien pour la Coupe d’Afrique et la
Coupe du monde à venir. C’est un joueur
de génie, le véritable ‘facteur X’ des
équipes. Il est imprévisible, et pour un
entraîneur, c’est génial d’avoir des profils
comme ça. »
Aujourd’hui, Belaïli poursuit sa rééducation
dans un cadre familial et sécurisant :
«Pendant ce mois de Ramadan, il a
souhaité faire ses soins chez lui ; nous
l’avons laissé tranquille pour qu’il puisse
se soigner et rester en famille. »
Concernant les rumeurs de
suspension par la Fifa de Belaïli,
Beaumelle se montre prudent : «Sur
le cas de sa suspension, comme
vous tous, j’ai pu lire cela dans la
presse. Je pense que des gens
s’occupent de ce dossier,
notamment ses conseillers et

ses avocats, pour essayer
de régler cela. Je souhaite
que tout puisse rentrer dans
l’ordre avec le club d’Ajaccio afin
que les deux parties continuent
leur route et que Youcef, une
fois soigné, puisse poursuivre
sa carrière et nous donner un
coup de main à l’Espérance
de Tunis. »
D’ailleurs dans le même

sens, pour le technicien de 47
ans, la relation entre entraîneur et

joueur dépasse le cadre purement

technique : elle se construit sur la
confiance, la proximité et le suivi humain.
«C’est un club qui est très cher pour Belaïli,
il est l’enfant du club et tout le monde
l’adore ici. On a besoin de lui. Je serai
toujours là, en tant qu’entraîneur et
proche de lui, pour l’aider à être dans les
meilleures dispositions possibles sur le
terrain. »

BEAUCOUP DE PRESSION 
AVANT AL- AHLY 

L’actualité de l’Espérance, c’est son choc
ce soir en quarts de finale de la Ligue des
champions contre Al-Ahly d’Egypte.
S’exprimant sur ce match, tant attendu,
Amir Beaumelle a mis en avant
l’importance de rester concentré et de
ne pas se laisser paralyser par
l’enjeu. « Face à Al-Ahly, il
ne faudra pas que
l’enjeu nous
paralyse », a-t-il
déclaré, soulignant
l’importance de
la lucidité dans
ce type de

confrontations à haute tension.
Pour Beaumelle, cette confrontation
s’inscrit dans une vision globale de
l’Espérance et de ses ambitions. « L’idée,
c’est de continuer ce qui a été mis en place
depuis de nombreuses années. Je pense
que le président Hamdi Meddeb est là
depuis quasiment 20 ans et il a fait de
grandes choses. Il a gagné de nombreux
titres, quatre Ligues des champions, des
trophées majeurs. Aujourd’hui, l’envie de
ce club et des supporters, c’est de figurer
parmi les plus grands, si ce
n’est d’être le plus grand
en Afrique », a-t-il
expliqué, rappelant
l’histoire prestigieuse
et la dimension
continentale du club
tunisien.
L’entraîneur insiste
sur le rôle positif que
peut jouer la
pression. « Il y a
beaucoup

d’attente,
beaucoup de
pression,
mais cette
pression, il
faut
toujours la
tourner de
manière
positive. Il
faut se

dire que lorsqu’on vient à l’Espérance de
Tunis, c’est pour finir la saison avec des
trophées. »  
« Oui, et il faudra être solide la semaine
prochaine. C’est un grand classique face à
Al-Ahly, mais quand on est à l’Espérance
de Tunis, on se doit de remporter des titres,
d’être à la hauteur des événements. C’est
ce que le public attend de moi : faire
tourner cette équipe à plein régime. Les
joueurs en sont bien conscients ; on
travaille depuis trois semaines ensemble et
il y a beaucoup de plaisir, de concentration
et d’envie de bien faire», a-t-il noté.
Pour l’ancien sélectionneur de l’Angola, ce
quart de finale n’est pas simplement une
confrontation sportive : c’est un test de
caractère pour son équipe. Il insiste sur la
nécessité de combiner discipline et
audace, d’allier expérience et fraîcheur,
pour tirer le meilleur de chaque joueur et
créer une dynamique collective capable de
rivaliser avec un adversaire d’une telle
envergure.
Dans sa vision, la réussite passe par une
préparation complète, à la fois physique,
mentale et stratégique. L’entraîneur
français a enfin rappelé l’importance de

l’engagement des joueurs et de
l’impact psychologique du public :
« Les joueurs le savent : chaque
match de Ligue des champions est
une vitrine pour le club, pour les
supporters et pour le football
africain. Nous devons être prêts à
tous les niveaux : tactique,
physique et mental. »

Cette préparation
intensive illustre
la méthode
Beaumelle :
un savant
mélange de

rigueur,
d’exigence et
de motivation,
où chaque
détail compte
et où la
passion du

football se
transforme en
énergie positive

capable de transcender
l’équipe. 

G. Salah Eddine

DANS UN ENTRETIEN ACCORDÉ À GOAL

AMIR BEAUMELLE : «MON VÉCU AVEC LE MCA
SERA À JAMAIS GRAVÉ DANS MON CŒUR»

C’EST
VRAIMENT

DOMMAGE, CAR
C’EST UN JOUEUR
QUI AURAIT FAIT DU
BIEN POUR LA COUPE

D’AFRIQUE ET LA
COUPE DU
MONDE 

„„„„„

„„„„„
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L’USM Alger défiera cet après-
midi la formation congolaise de
l’AS Maniema Union au Stade
TP Mazembe à Lubumbashi,
pour le compte de la manche
aller des quarts de finale de la
Coupe de la Confédération
africaine de football.

Les Algériens, déjà sacrés champions de
cette compétition continentale des clubs,
lors de la saison 2022 - 2023,
n’ambitionnent pas moins que de
reconquérir ce trophée qu’ils ont déjà
brandi, alors que Maniema Union, le
représentant congolais, savoure juste sa
toute première expérience dans cette
phase à élimination directe de la
compétition, mais non sans l’ambition
d’aller le plus loin possible. L’USM Alger
est au Congo depuis vendredi au petit
matin. Les Rouge et Noir ont pris l’avion
jeudi dernier en début de soirée pour se
donner le temps de récupérer du long
voyage mais aussi pour bien s’acclimater
de l’environnement et prendre leurs
repères à Lubumbashi, avant le face-à-
face du jour. Des dispositions très utiles

pour les Algérois face à cet adversaire
qu’ils connaissent pour l’avoir déjà
affronté par le passé et jamais vaincu. Le
18 mars 2018, les deux équipes avaient
bouclé leur seconde opposition, dans le
temps réglementaire, sur un nul (1 – 1) à
Alger même, lors du match retour du 1er
tour de cette même compétition.

Auparavant, la rencontre aller s’était
soldée sur une égalité également (2 – 2)
au stade des Martyrs de la Pentecôte de
Kinshasa. Cette fois, les données ont
certainement changé et l’USMA se
présente avec un nouveau statut. Mais
Maniema fait valoir aussi une meilleure
forme et des ambitions plus relevées.

Cela dit, dans l’affaire, si un favori devait
être désigné, ce ne peut être que l’USMA
qui de plus vient de s’attacher les services
du technicien franco-sénégalais Lamine
Ndiaye rompu à la compétition
continentale. Ce dernier est considéré
comme l’un des tacticiens les plus
aguerris du continent, avec plusieurs
titres continentaux remportés avec le TP
Mazembe notamment. En le recrutant,
l’ambition usmiste paraît alors on ne peut
plus claire et pas du tout démesurée au
vu du parcours réalisé en phase des
groupes. Le club algérois a été la seule
équipe invaincue de cette phase, avec
quatre victoires et deux nuls, terminant
premier avec 14 points. Les Congolais
ont aussi impressionné avec quatre
victoires pour deux défaites, terminant
deuxièmes avec 12 points. Ce soir,
l’USMA, en dépit de son ascendant sur
papier, devra donc faire preuve de
beaucoup de sérieux et de concentration
face à ces Congolais qui ont été les seuls
à avoir battu le grand WA Casablanca,
lequel a terminé leader du groupe avec
15 points. Sérieux test pour Ndiaye et
match intense en perspective,
certainement.

Djaffar Chilab

SÉRIEUX TEST POUR 
L’USM ALGER À LUBUMBASHI

LIGUE 1 (23e JOURNÉE) 
LLEE MMCCAA SS’’OOFFFFRREE LLEE PPAARRAADDOOUU AACC EETT CCOONNFFOORRTTEE SSOONN AAVVAANNCCEE

La 23e journée du championnat de Ligue 1 jouée avant-
hier a été particulièrement profitable au leader, le MC Alger,
qui s’est offert une victoire (0 – 2) contre le Paradou AC,
alors que son poursuivant immédiat, le CS Constantine, a
callé chez lui devant l’ES Ben Aknoun qui lui a imposé le
nul vierge (0 – 0) au stade Chahid Hamlaoui. Dans un
match déséquilibré, le Mouloudia qui compte toujours trois
matchs en retard a véritablement dominé son vis-à-vis qui
n’a rien pu faire à part limiter les dégâts pour s’éviter une
véritable déroute notamment en première mi-temps.
D’ailleurs, les deux réalisations mouloudéennes ont été
signées lors de ce premier half grâce à un Naidji des
grands jours. Le premier but fut l’œuvre du nouveau
baroudeur de l’équipe, Mohamed Saliou Bangoura, qui

s’est chargé de transformer le penalty sifflé en faveur de
Naidji à la 29’ de jeu. A peine une dizaine de minutes se
sont écoulées que le même Naidji se chargera cette fois
lui-même de corser le score, à la 38’, pour son équipe d’un
tir bien placé qui ne laissera aucune chance au portier
académicien. Le MCA a ainsi scellé le sort de la rencontre
avant même la pause. De retour des vestiaires, avec ce
score largement en sa faveur, le Mouloudia déroulera à sa
guise en s’exerçant surtout à bien gérer les débats et
préserver son avantage jusqu’au coup de sifflet final de
l’arbitre. Une belle opération qui lui permet d’accentuer son
avance à pas moins de six points sur son poursuivant le
plus proche, le CS Constantine, qui garde sa 2e place
malgré son ratage à domicile (0 – 0) devant le nouveau
promu, l’ES Ben Aknoun, qui l’a contraint au partage des
points. Les Constantinois totalisent 37 points, à deux
longueurs d’avance de l’Olympique Akbou qui garde
également sa 3e place avec 35 points après le nul (2 – 2)
réalisé à El Bayadh devant la lanterne rouge. L’ASO Chlef,
pour sa part, est parvenu à assurer l’essentiel en disposant
de l’ES Mostaganem (15e, 14 points) cet autre mal-classé
qui patauge toujours dans les profondeurs du tableau. 

LES VOYAGES DÉSASTREUX
DE LA JSK ET DU MCO

Les deux autres grosses déceptions de cette 23e journée
ont été subies par la JS Kabylie et le MC Oran qui ont
perdu respectivement (2 – 1) à Khenchela et (2 – 0) à
Béchar. La désillusion est particulièrement pesante chez
les Canaris qui étaient pourtant les premiers à ouvrir la
marque à la 45’. Ils auraient pu au moins rejoindre le
vestiaire avec cet avantage, mais ils n’ont pu le conserver
qu’à peine deux minutes, puisqu’ils se sont vite fait
rattrapés par les locaux qui ont égalisé dans les deux
minutes du temps additionnel compté par l’arbitre de la

rencontre. Le buteur khencheli du jour a pour nom Matouti,
un ex-Canari qui n’a pas hésité à gifler froidement ses
anciens coéquipiers. Après la pause, c’est encore lui qui se
chargera de les assommer définitivement avec un second
but à la 72’, donnant ainsi la victoire à son équipe. L’USM
Khenchela n’a pas du tout volé son succès et la JSK a
encore chuté, prouvant qu’elle n’est plus cette équipe qui
peut gagner quand elle veut. Pis, elle ne fut même pas
capable de maintenir son avantage durant deux minutes
avec cette défense qui continuait à céder au moindre coup
de vent. Et la responsabilité du coach Zinnbaeur est
entièrement engagée, lui qui continue curieusement
d’ignorer Benchaâ qui a pourtant déjà prouvé qu’il était
l’élément le plus fiable pour composer la paire centrale aux
côtés de Belaid. Le MC Oran de Cherif El Ouazzani n’a
pas tenu non plus face à la JS Saoura qui lui a infligé un 2 à
0 net sur deux buts limpides d’Anas à la 35’ et de Bentaleb
à la 90+6’. A la faveur de ces résultats, la JS Saoura
remonte sur le podium et occupe désormais la 3e place
avec 37 points, l’O Akbou la 4e avec 36 points et un match
en moins, le MC Oran la 5e avec 33 points et l’ES Ben
Aknoun la 6e avec 31 points et un match de retard. Dans le
bas du classement, le Paradou AC d’Aït Djoudi,
nouvellement intronisé nouveau coach, voit sa situation se
compliquer davantage à cette relégable 14e place avec
seulement 17 points et deux matchs en moins toutefois,
tandis que l’ASO Chlef est en train de s’éloigner de cette
zone dangereuse en remontant provisoirement à la 10e
place avec 28 points. Notons enfin que cette 23e journée a
été amputée de deux rencontres, MB Rouissat - USM
Alger et ES Sétif — CR Belouizdad, reportées pour
engagement des deux clubs algérois en quarts de finale
(aller) de la Coupe de la Confédération africaine, qui ont
coïncidé avec ce round de la compétition nationale.                                   

Djaffar C.

En prévision des deux
rencontres amicales que
disputera la sélection
nationale en Italie, face au
Guatemala le 27 mars 2026
à 20h30, au stade Luigi
Ferraris de Gênes, et à
l’Uruguay le 31 mars à la
même heure à l’Allianz
Stadium de Turin, le

sélectionneur national,
Vladimir Petkovic, animera
une conférence de presse
mercredi 18 mars à 21h00,
à la salle des conférences
Mohamed-Sellah, du stade
Nelson- Mandela de Baraki.
C’est ce qu’a indiqué la
Fédération algérienne de
football à travers un

communiqué. Lors de ce
rendez-vous avec les
médias, le sélectionneur
national dévoilera la liste
des joueurs convoqués
pour ces deux matchs
programmés lors de cette
avant- dernière fenêtre
Fifa avant le rendez-vous
américain.                     D. C.

EQUIPE NATIONALE/EN PRÉVISION DES MATCHS 
CONTRE LE GUATEMALA ET L’URUGUAY

PETKOVIC DÉVOILERA SA LISTE MERCREDI

COUPE DE LA CAF (QUARTS DE FINALE) MANIEMA UNION – USM ALGER
AUJOURD’HUI À 14 HEURES AU STADE TP MAZEMBE

MC ALGER
RHULANI MOKWENA S’EN VA

L'entraîneur sud-africain du MC
Alger, Rhulani Mokwena, a
décidé de quitter ses fonctions à
la barre technique des Vert et
Rouge, avec effet immédiat, a
annoncé hier la direction de
l'actuel leader de la Ligue 1
Mobilis. «Son contrat comporte
une clause qui lui permet de

quitter son poste dès qu'il le souhaite, contre le paiement
de seulement deux mensualités. Justement, Mokwena a
décidé d'activer cette clause et personne ne peut ne l'en
empêcher», a commencé par expliquer la direction du
Doyen. Vendredi soir, pendant sa réunion avec les
dirigeants, «Mokwena a clairement expliqué qu'il
n'entrevoyait plus son avenir au Mouloudia et que pour lui,
l'aventure était terminée», a ajouté la direction
mouloudéenne dans un bref communiqué, diffusé sur ses
réseaux sociaux. Arrivé à l'intersaison, le coach sud-
africain n'aura donc passé que huit mois aux commandes
techniques du Doyen. Il a remporté une Supercoupe
d'Algérie et occupe actuellement la première place en
championnat, avec cinq points d'avance sur son premier
poursuivant, le CS Constantine, tout en ayant quatre
matchs en retard. Mokwena a cependant échoué dans sa
principale mission, qui était la Ligue des champions
africaine, où il fut éliminé dès la phase de poules, avant de
se faire éliminer également à un stade relativement
précoce de la Coupe d'Algérie.
La direction du MCA a tenu cependant à le remercier «pour
tout ce qu'il a apporté au club, lui et les autres membres de
son staff, en leur souhaitant bonne chance dans la suite de
leur parcours», pouvait-on encore lire dans le communiqué
du Doyen.
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Dans un communiqué publié mercredi
dernier, le ministère des Travaux publics et
des Infrastructures de base a indiqué que
plusieurs projets structurants sont
actuellement suivis sur le terrain, qu’il
s’agisse de nouvelles réalisations,
d’opérations d’extension ou encore de
programmes de maintenance périodique
du réseau existant. L’objectif affiché
consiste à améliorer les conditions de
transport des citoyens tout en renforçant
l’efficacité globale du système national de
mobilité.
Le développement et l’entretien du réseau
routier et autoroutier national se
poursuivent à un rythme soutenu à travers
l’ensemble du territoire dans le cadre d’une
stratégie visant à améliorer la mobilité,
renforcer l’intégration territoriale et
accompagner la dynamique économique
du pays. 
Ces efforts s’inscrivent dans la dynamique
impulsée par les orientations du ministre
des Travaux publics et des Infrastructures
de base, Abdelkader Djellaoui, qui a insisté
sur la nécessité d’accélérer les projets
structurants tout en veillant au respect des
normes techniques et des délais de
réalisation.

L’EXTENSION DU TRANSPORT 
GUIDÉ À ALGER

Dans la capitale, l’un des projets les plus
emblématiques concerne la poursuite de
l’extension du Métro d’Alger. Les travaux
avancent notamment au niveau de la future
station Taleb-Abderrahmane, intégrée dans
la liaison stratégique reliant la place des
Martyrs à Bab El Oued.
Les équipes techniques procèdent
actuellement à la mise en place d’un
soutènement provisoire à l’aide de

colonnes spécialisées, étape préalable au
lancement du creusement du tunnel par
méthode mécanique. En parallèle, les
travaux se poursuivent au niveau de
l’ouvrage de ventilation n°8, destiné à
assurer l’aménagement des structures
techniques conformément aux standards
d’ingénierie les plus exigeants.
Toujours à Alger, les opérations
d’élargissement de la route touristique
progressent dans les zones reliant Palm
Beach, Staouéli et Zéralda, tandis que le
projet de dédoublement du chemin de
wilaya (CW) 133 se poursuit sur un linéaire
de 6,5 kilomètres entre les CW 142 et 233
dans la commune de Souidania.

DES PROJETS STRUCTURANTS 
À TRAVERS LE TERRITOIRE

Dans la wilaya de Béjaïa, les équipes
techniques finalisent plusieurs segments
du projet de pénétrante reliant la région à
l’autoroute Est-Ouest. Les travaux
secondaires d’un nouveau tronçon de cinq
kilomètres entre les points kilométriques 11
et 16 sont en voie d’achèvement. Ils

comprennent
notamment l’installation
de glissières de sécurité
en béton et la mise en
place de la signalisation
verticale et horizontale.
Parallèlement, les
opérations de
revêtement se
poursuivent au niveau
de l’échangeur de la
rocade de Souk El-
Thenine, tandis que des
travaux de renforcement
sont engagés sur la
route nationale (RN) 09,
axe stratégique reliant la

région à l’est du pays. Dans la wilaya de
Djelfa, les travaux du projet de
dédoublement de la RN 1 avancent
également. Les équipes procèdent à la
réalisation de la couche de roulement en
béton bitumineux sur le tronçon reliant
Messaâd à Medjbara, tandis que des
ouvrages d’art sont en cours de réalisation
au point kilométrique 462+20 dans le cadre
de la rocade est de la ville.
Dans la wilaya de Souk-Ahras, les travaux
de dédoublement de la RN 16 se
poursuivent sur une distance de 17
kilomètres entre Mechroha et Souk-Ahras.
Les opérations comprennent la pose de
bordures, le nivellement des surfaces et la
mise en place de couches de gravier
concassé, ainsi que la réalisation d’un
ouvrage d’art au PK 75+500 afin
d’améliorer la sécurité routière.

ENTRETIEN DU RÉSEAU 
ET NOUVELLES INFRASTRUCTURES
Plus à l’Est, dans la wilaya de Khenchela,
les services techniques poursuivent les

travaux d’entretien du CW 9, ainsi que la
maintenance de plusieurs ouvrages d’art
situés sur la RN 83.
Dans la wilaya de Tébessa, les travaux du
projet de la ligne minière est enregistrent
également des avancées notables,
notamment à travers la réalisation de la
voie de contournement des villes de
Tébessa et Tnounkla. Les travaux
progressent au niveau des points
kilométriques 1 et 25 dans le cadre d’un
programme visant à assurer la mise en
œuvre rigoureuse des différentes phases
du projet.
Dans la wilaya d’Oum El Bouaghi, la
réalisation d’un pont routier sur l’axe
principal Larbi-Ben M’Hidi enregistre
également des progrès significatifs, les
équipes mobilisées s’employant à
respecter les délais contractuels tout en
garantissant la qualité des travaux.
Enfin, dans la wilaya de Tiaret, les travaux
se poursuivent au point kilométrique 112,4
dans le cadre du projet de ligne ferroviaire
reliant Relizane, Tiaret, Tissemsilt et Saïda,
notamment à travers les opérations de
protection d’un gazoduc situé sur le tracé
de l’infrastructure.
À travers l’ensemble de ces projets, les
autorités entendent renforcer la
modernisation des infrastructures
nationales, considérées comme un levier
essentiel de développement économique
et d’intégration territoriale.
L’amélioration du réseau routier, la
modernisation des infrastructures
ferroviaires et l’extension du transport
urbain guidé s’inscrivent ainsi dans une
vision globale visant à soutenir la
croissance, faciliter les échanges entre les
régions et accompagner la transformation
économique du pays. G. S. E.

TRAVAUX PUBLICS

L’ALGÉRIE ACCÉLÈRE LA MODERNISATION 
DE SON RÉSEAU ROUTIER ET DE TRANSPORT

Le président de la République, chef suprême des
Forces armées, ministre de la Défense nationale, M.
Abdelmadjid Tebboune, a présenté, vendredi
dernier, ses sincères condoléances aux familles des
trois martyrs tombés au champ d’honneur dans la
5e Région militaire, les assurant de sa profonde
compassion.
"Le président de la République, M. Abdelmadjid
Tebboune, chef suprême des Forces armées,
ministre de la Défense nationale, présente ses
sincères condoléances aux familles de nos trois
martyrs, tombés au champ d’honneur alors qu'ils
défendaient vaillamment l'Algérie et sa sécurité

contre les résidus des forces du mal et de
l'obscurantisme terroristes, dans la 5e Région
militaire", lit-on dans le message de condoléances.
"Tout en présentant nos condoléances à l'ensemble
des personnels de l'Armée nationale populaire
(ANP), nous nous inclinons avec piété à la mémoire
de ces martyrs et de leurs âmes pures, priant Allah
Tout-Puissant de les accueillir en Son Vaste Paradis
et de les entourer de Sa Sainte Miséricorde en ces
dix derniers jours du mois sacré de Ramadan. 
A Allah nous appartenons et à Lui nous retournons.
Gloire et éternité à nos valeureux martyrs", a ajouté
le président de la République.

TOMBÉS AU CHAMP D'HONNEUR DANS LA 5e RÉGION MILITAIRE
LLEE CCHHEEFF DDEE LL’’ÉÉTTAATT PPRRÉÉSSEENNTTEE SSEESS CCOONNDDOOLLÉÉAANNCCEESS 

AAUUXX FFAAMMIILLLLEESS DDEESS TTRROOIISS MMAARRTTYYRRSS 

Le ministre de la Communication, M. Zoheir
Bouamama, a souligné que les médias algériens
forment une seule famille, toujours mobilisée pour
accompagner et servir le pays.
En marge de la cérémonie de distinction des
vainqueurs du tournoi de futsal "Tournoi presse by
Ooredoo 2026", qui s'est déroulée vendredi soir à la
Coupole du Complexe Olympique Mohamed-Boudiaf
(Alger), le ministre de la Communication a déclaré: "la
corporation médiatique algérienne, avec toutes ses
composantes, est une seule famille unie, au service du
pays".
"Je crois qu'il est essentiel que la corporation
médiatique, qui accompagne toujours l'Etat et met en
lumière les efforts considérables qu'il déploie et ses
nombreuses réalisations dans divers domaines,
notamment le domaine sportif, se réunisse dans de
telles occasions et multiplie ce genre d'activités que
nous soutenons et dont nous nous réjouissons", a-t-il
ajouté. A cette occasion, M. Bouamama a félicité toutes
les équipes participantes à la 5e édition du tournoi de la

presse, l'entreprise Ennahar
TV, gagnante du titre de
l'édition 2026, ainsi que tous
ceux qui ont contribué au
succès de cet événement
sportif amical.
Le conseiller auprès du
président de la République
chargé de la Direction
générale de la communication
salue le rôle majeur de la
presse sportive algérienne
Pour sa part, le conseiller
auprès du président de la République chargé de la
Direction générale de la communication, M. Kamal Sidi
Said, a salué le rôle majeur de la presse sportive
algérienne, qu'il a qualifiée d'élément important de la
corporation médiatique nationale.
Il a, à ce titre, remercié la corporation médiatique
algérienne pour "son rôle pionnier et les efforts
constants consentis dans la défense des intérêts

stratégiques du pays", saluant
son unité et sa cohésion.
Kamal Sidi Said a également
félicité l'Organisation
nationale des journalistes
sportifs algériens (ONJSA)
pour cette initiative louable,
organisée chaque année
durant le mois de Ramadhan,
ainsi que l'ensemble des
vainqueurs, dont l'équipe
d'Ennahar TV, sacrée
championne de l'édition 2026.

L'équipe d'Ennahar TV avait remporté la coupe du
tournoi, après sa victoire sur l'équipe "B" de la Radio
nationale par le score de 4-3, lors d'une finale marquée
par la présence notamment de personnalités politiques
et sportives, en sus d'invités d'honneur.
A cette occasion, plusieurs journalistes sportifs ont été
distingués par l'entreprise Ooredoo Algérie et l'ONSJA.

APS

TOURNOI PRESSE BY OOREDOO 2026

«LES MÉDIAS ALGÉRIENS MOBILISÉS 
FORMENT UNE SEULE FAMILLE» 


